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Nouvelles diocésaines

Témoignages de prêtres

« Celui qui veut marcher 
à ma suite, qu’il renonce  
à lui-même, qu’il prenne sa 
croix chaque jour, et qu’il me 
suive.» (Luc 9, 23)
Chers amis,
Dans ce passage de 
l’Evangile, le Christ nous 
appelle à le suivre, mais  
il nous prévient que sur la 
route nous trouverons des 
croix. Quand un jeune est 
séduit par le message du 
Christ, par la personne du 
Christ, quand un jeune 
s’engage à la suite du Christ 
au service des hommes ou 
dans la vie consacrée, il ne 
pense pas d’abord aux 
difficultés qu’il rencontrera, 
il est plutôt branché sur la 
lumière de la foi, sur le 
bonheur de croire qu’il 
voudrait partager avec ses 
frères. Des difficultés, des 
épreuves, des croix à porter, 
il y en a pour tout le monde. 
Quand Luc s’est engagé,  
il savait qu’il rencontrerait 
des difficultés, mais il savait 
pouvoir compter sur le 
Seigneur pour rayonner sa 
joie de croire, source d’un 
immense bonheur, source 
d’une immense espérance.

Personnellement, c’est à l’âge 
de 18 ans, dans le cadre  
de la JAC, Action Catholique 
d’alors, que j’ai découvert  
la foi chrétienne. Je travaillais 
comme forgeron. A côté  
de copains, comme moi sans 
grand idéal, je découvrais 
des jeunes heureux de croire, 
heureux de manifester leur foi 

en s’engageant pour  
la promotion du monde rural.  
Ils priaient le Christ. Gagné 
moi-même progressivement 
par cette joie de croire, j’ai 
cru percevoir un appel du 
Seigneur à offrir ma vie pour 
partager ce bonheur d’une 
vie donnée à Dieu et aux 
hommes.

J’avais grandi dans une 
famille d’artisans 
commerçants, où les deux 
valeurs essentielles étaient  
le travail et le service du 
client. Je crois que cela m’a 
marqué pour la vie tout 
entière. Mais mon père avait 
honte de voir son fils quitter 
l’atelier pour partir vers un 
métier de fainéant.  
A l’époque c’était comme 
cela qu’il voyait la situation 
du prêtre. Je repense souvent 
à ce matin de février 1955 
où il me mettait à la porte, 
me disant son désir de ne 
plus jamais me revoir.  
Les sept années de ma 
formation ont été difficiles, 
pour lui comme pour moi. 
Elles m’ont forgé le caractère 
et elles ont vérifié mes 
motivations. Ce fut le temps 
de la croix.

Prêtre depuis maintenant 47 
ans, ma vie n’a pas été un 
long fleuve tranquille. Mais 
j’ai trouvé tant de 
bienveillance dans les 
différentes paroisses où je 
suis passé que j’ai été, durant 
tout ce temps, et que je suis, 
aujourd’hui encore, un prêtre 
heureux ! Travaillant avec les 
laïcs, religieuses et prêtres, 
nous avons essayé de mettre 
en œuvre les orientations du 
Concile Vatican II qui 
correspondaient tellement aux 
attentes du peuple chrétien. 
J’ai apprécié le travail avec 

tous les groupes qui 
structurent le tissu ecclésial : 
les EAP, les Conseils 
économiques et pastoraux, 
les communautés religieuses, 
les groupes d’Action 
Catholique, de catéchèse,  
de prière, les équipes 
liturgiques et tant d’autres, 
sans le travail desquels les 
paroisses ne pourraient pas 
vivre. Cette collaboration 
dans la confiance mutuelle  
a fait mon bonheur.

Le monde a beaucoup 
changé au cours de ces 
cinquante années. Tout cela, 
en Église, j’ai essayé de  
le digérer. Formé au « voir, 
juger, agir » de l’Action 
Catholique, j’ai avancé,  
le journal d’une main et 
l’Evangile de l’autre, et j’ai 
acquis la conviction que  
la foi chrétienne vraiment 
vécue, peut procurer aux 
hommes et aux femmes du 
21e siècle bien des raisons 
de vivre et d’espérer.

En définitive, je pense qu’il y 
a peu de professions où l’on 
puisse avoir une telle qualité 
de contacts et de confiance. 
Quand je vois tant de jeunes 
galérer à la recherche de 
leur voie, je me dis que s’ils 
pouvaient connaître  
la richesse de tant de 
relations humaines en même 
temps que le bonheur de 
vraiment connaître le Christ, 
alors la relève serait 
assurée... Le célibat?  
On en parle beaucoup.  
Le service des hommes et  
la consécration à Dieu de 
toutes ses puissances d’aimer 
peuvent combler un cœur 
d’homme.
J’en témoigne aujourd’hui 
avec joie.

Père Yves Chauvigné

Prêtre depuis 1970, c’est 
grâce à la JOC, découverte 
quelques années après mon 
entrée au travail à 15 ans, 
que je me suis posé la 
question d’être prêtre et grâce 
aux prêtres qui m’ont 
accompagné et aidé.

J’ai rencontré beaucoup  
de personnes en recherche 
d’un sens à leur vie.  
J’ai essayé d’écouter, 
d’accompagner, de prier 
parfois avec des gens qui se 
croyaient éloignés  
de l’Evangile. La vie en 
paroisse, l’accompagnement 
des mouvements JOC, ACO, 
ACE m’ont rempli de joie et 
d’espérance.

Se dire chrétien aujourd’hui 
n’est pas facile, mais je suis 
heureux de voir des jeunes, 
des adultes s’engager dans 
leurs milieux de vie pour que 
l’Evangile soit connu et vécu. 
Ceux que je rencontre ou qui 
viennent partager avec moi 
leur vie, leurs questions, leur 
espérance me font croire que 
l’Esprit les anime et que 
l’humanité du Christ révélée 
dans l’Evangile les aide, eux 
aussi, à grandir en humanité. 
J’en rends souvent grâce au 
Seigneur dans ma prière et 
dans l’Eucharistie.
� Père René Geai
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nouVeL outiL 
Un livret disponible 
pour tous sur le thème : 
«Prêtre, une vocation. 
des questions, des 
réponses».
« Comment 
discerner 
entre un appel 
qui vient de 
Dieu et un 
appel qui vient 
de soi ». «Je me sens appelé 
à devenir prêtre, mais je me 
sens aussi attiré par une 
fi lle ; que dois-je faire ?»
Ce livret permet 
la discussion en équipe 
d’aumônerie, en famille, 

INFOS
et peut être donné 
personnellement à un jeune.

carême 2010
A la demande de notre 
évêque, les paroisses sont 
invitées à se mobiliser pour 
prier davantage pour 
la vocation sacerdotale. 
Un guide sera bientôt 
disponible en lien avec 
la Formation permanente.

annÉe 
ProPÉdeutique 
Nous prions pour 6 jeunes 
qui sont entrés à Saint Pern 

en année propédeutique. 
La Maison Charles de 
Foucauld a été inaugurée 
ce 1er décembre.
Un jeune professionnel 
a intégré le séminaire.

Prêtres 
À romes

Retraite à Rome pour 
les prêtres du monde entier 
autour de Benoit XVI. 
Invitez vos prêtres à y 
participer. Aidez-les 
fi nancièrement 
par vos dons à adresser 
à la Pastorale des 
Vocations.

Mystère de nos relations, 
mystère de Dieu qui prend 
le visage de l’homme, de tout 
homme, et entre dans son 
histoire. Je demeure étonné, 
et tellement dépassé, devant 
ce mystère de la vie !
J’aime être prêtre d’une 
Église qui aime notre monde, 
qui chemine humblement 
avec les hommes et « se fait 
conversion ». Je tente, avec 
beaucoup d’autres, de 

témoigner de la proximité 
de ce Dieu de l’Évangile, 
d’entrer dans son mystère 
et d’en vivre.
J’aime reprendre 
la profession de foi de saint 
Jean que j’avais imprimée sur 
mon image d’ordination, 
il y a cinquante ans cette 
année : « Nous avons 
reconnu l’amour de Dieu pour 
nous, et nous y avons cru ».
 Père andré grimaud

Pour dire en quelques mots 
ce qui me semble faire partie 
de l’essentiel : la vie, ma vie, 
je la vois comme un mystère 
de relations, au long d’une 
histoire, d’un chemin. Après 
cinquante ans de ministère 
paroissial, c’est encore ainsi 
que je la vois dans mon 
ministère actuel : aumônerie 
de la santé, services aux 
paroisses, accompagnement 
d’équipes...
J’aime rencontrer les gens 
dans leur vie, créer 
des relations, faire un bout 
de chemin ensemble, si 
possible, en compagnie 
de Celui qui marche avec 
nous et nous partage les 
Écritures.

En même temps, je mesure 
tous les jours les diffi cultés, 
les défi ciences, les limites de 
toutes sortes... Je crois qu’il 
se passe quelque chose 
dans ces relations, qu’il y a 
en chaque personne 
rencontrée un plus grand 
qu’elle-même, une image-et-
ressemblance, une 
présence, un souffl e de vie, 
un amour plus grand que 
notre cœur.

20 Janvier À l’église 
sainte-Bernadette,
20h30 

Conférence à deux voix, 
prêtre et laïc 
«Le sacerdoce, c’est l’amour
du cœur de Jésus»

4 Février 
À l’église de 
pruniers, 
20h30

Soirée de prière avec 
des groupes de prière 
du Renouveau Charismatique

3 mars À l’église 
de la trinité, 
20h30
«Prêtres dans la violence, 
histoires et témoignages»

27 avril À l’église 
saint-serge, 
20h30

«Figures de prêtres», 
avec le SDV

L’annÉe sacerdotaLe À angers. 19 mai au couvent 
des augustines, 
20h30, 

avec la paroisse 
saint-Joseph
Prière pour les vocations
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Antennes Vocations

Je souhaite : 	
	  m’abonner       faire un don ............. 	   faire un don de ................... €   pour la participation des prêtres à la retraite mondiale 
								             des prêtres à Rome autour du Saint-Père.
• Je désire une information sur :    Comment faire un legs

• �Chèque bancaire ou postal libellé à l’ordre de : “AD Service des Vocations” sdv.angers@wanadoo.fr - 02 41 88 75 22 
à retourner à : Pastorale des Vocations - 47, rue Volney - 49000 ANGERS

• Désire un reçu fiscal :   oui   non 		  Le reçu fiscal est délivré uniquement pour un don et non pour l’abonnement.

Contact : sdv.angers@wanadoo.fr - 02 41 88 75 22

B O N  D ‘ A B O N N E M E N T  E T  D E  S O U T I E N
				         OUI ! Je soutiens les prêtres diocésains. 
Nom : ……………………………………………………………………………   Prénom : …………………………………
Adresse : …………………………………………………………………………………………………………………………
Code postal : …………………………………….  Email : .......………………………………………………………………

Nouvelles diocésaines

Quelques lignes sur 
la soirée « vocations 
sacerdotales » vendredi 
11 septembre 2009, 
au foyer Veuillot 

Plus de soixante personnes 
ont participé à la messe  
en plein air, présidée par 
Mgr Delmas, où fut présentée 
et bénie sœur Elisabeth,  
du Bon Pasteur, qui intègre 
l’équipe du SDV. Après  
le buffet, avec consigne  
de se mettre en petits 
groupes de personnes ne se 
connaissant pas, catéchèse 
de Mgr Delmas sur  
le sacerdoce, le curé d’Ars 
et la belle coïncidence  
de l’année sacerdotale avec 
les assises sur le ministère 
ordonné. A suivi un partage 
en groupes d’une douzaine 
de personnes qui ont pu poser 
leurs questions à Mgr Delmas. 

Quelques 
remontées  
des groupes 
de partage : 

Saint Jean-Marie Vianney  
a vécu une autre époque, un 
autre style et il est pourtant 
donné comme modèle aux 
prêtres d’aujourd’hui : il y a 
donc bien quelque chose 
qui fait la spécificité du saint 
prêtre, et cela nous ramène 
à l’essentiel de la beauté du 
sacerdoce. Plusieurs 
personnes remarquent que 
les jeunes semblent 
actuellement plus facilement 
attirés par la vie 
monastique, qui les effraye 
moins que la vie du prêtre 
diocésain !
- L’attention à porter à 
l’appel reçu par un garçon 
d’une dizaine d’années pour 
qu’il ne soit pas ensuite 
étouffé dans son cœur.

Entre la catéchèse 
précédente et les 
réponses de notre 
évêque, retenons : 

 - Le curé d’Ars était toujours 
dans son église, quand il ne 
visitait pas les gens. Au moins, 
ses paroissiens savaient 
toujours où le trouver !
- Les laïcs ne doivent pas avoir 
peur d’aider profondément les 
prêtres à accueillir, renouveler, 
renforcer leur vocation ;  
les inviter à se ressourcer,  
se reposer ; leur donner 
l’occasion de témoigner  
de ce qui les anime.
- Si la naissance de la 
vocation vient de Dieu, l’éveil 
de cette vocation viendra de 
la communauté paroissiale. 
Tout chrétien peut et doit 
appeler, en posant avec 
délicatesse et discernement  
la question à de jeunes 
garçons.

Trois incitations 
de Mgr Emmanuel 
Delmas 

- Pendant le Carême 2010, 
toutes les communautés 
chrétiennes du diocèse sont 
invitées à prendre un temps  
de prière pour les vocations.
- Inviter les prêtres que nous 
connaissons à vivre à Rome  
les trois journées auxquelles les 
convie le Saint-Père, lors de la 
clôture de l’année sacerdotale.
- Vivre en paroisse un temps 
particulier (une «route») pour 
les vocations à l’occasion des 
ordinations sacerdotales,  
les 26 et/ou 27 juin.
Ont été ensuite présentés  
les différents supports proposés 
par la Pastorale des Vocations, 
utilisables par tous (revues, 
affiches, tracts, livres et 
DVD…)
� Pierre LEMERLE 
� Responsable diocésain 

!


